
Cher Jean, 

 

En arrivant à Condé il y a cinq ans, à l’âge où d’autres auraient pris leur 

retraite( !), quel défi pour toi que d’aider Jean Leclercq dans la difficile 

tâche d’être à la tête d’une paroisse de neuf clochers !… Pourtant, dans la 

discrétion et l’humilité, avec courage malgré la fatigue, tu t’es montré un 

prêtre associé formidable… Tu as permis au relais Saint-Wasnon de 

Condé de revivre et, aux côtés de Jean, tu t’es mis au service de tous… 

L’arrivée de Christophe t’a permis plus tard de vivre avec bonheur une 

cohabitation fraternelle… 

A travers vous trois, l’Esprit Saint a soufflé sur Saint-François … un 

nouvel élan s’est créé et on a vu le retour de certains et l’arrivée de 

nouvelles têtes dans la communauté… 

 

Ce n’est pas un petit merci, comme ça en passant, mais un gros bouquet 

de mercis venant des quatre coins de la paroisse que nous venons te dire 

aujourd’hui. 

                                                     --oOo— 

 

Merci pour les messes, les enterrements, les mariages, les baptêmes 

célébrés dans chaque clocher, merci pour vos homélies, vous avez 

toujours su trouver le ton, la parole juste pour toucher à la fois les esprits 

et les cœurs. 

 

                                                     --oOo— 

 

Merci de nous avoir montré comment bien préparer les messes, de nous 

avoir donné le goût des belles liturgies, des beaux chants … 

 

                                                     --oOo— 

 

Merci de nous avoir permis d’assister à la messe presque tous les matins, 

de nous avoir habitués à partager la Parole en toute confiance et d’avoir 

ainsi créé des lins très forts entre nous. 

 

                                                     --oOo— 

 

Merci de nous avoir accompagnés sur la route des ‘actes des apôtres’, 

d’avoir su transposer dans nos vie cette Parole de Dieu ; la fraternité 

vécue dans le groupe nous a donné envie de poursuivre cette découverte. 

 

                                                     --oOo— 



Merci de nous avoir accompagnés dans les ‘équipes du rosaire’ ; d’avoir 

su poser les bonnes questions qui nous font aller plus loin au fond de notre 

cœur… Nous sommes maintenant une quarantaine à nous réunir chaque 

mois dans les maisons 

                                                     --oOo— 

 

Merci d’avoir accompagné l’abbé Georges Louvradoux au groupe 

Mess’aje, de nous avoir aidés à aller plus loin dans la compréhension des 

fondements de notre foi, d’avoir su rapprocher nos expériences de foi de 

celles de nos aînés 

 

                                                     --oOo— 

 

Merci de nous avoir aidés à accueillir les tout petits pour ‘l’éveil à la foi’, 

de les avoir fait prier, d’avoir su te mettre à leur portée à eux aussi ! 

 

                                                     --oOo— 

 

Merci à vous ainsi qu’à l ‘abbé Jean Leclercq d’avoir animé la fête du 

quinze août et la neuvaine à Notre-Dame-de-Malaise ; merci aussi à 

l’abbé Jean Leclercq d’avoir eu à cœur de maintenir une messe mensuelle 

à la maison de retraite des quatre-vents. 

 

                                                     --oOo—      

                                                                   

Sans faire de sentimentalisme , mais avec beaucoup de sentiments, un 

grand merci enfin que chacun , à sa manière, pourrait décliner… Présents 

et absents, jeunes et moins jeunes, pratiquants et non-pratiquants :   pour 

votre attention à tous, votre écoute bienveillante, votre façon de redonner 

confiance à ceux qui étaient découragés… 

Votre qualité et contagion d’être, la chaleur persuasive de votre parole ont 

laissé une trace indélébile… Vous avez su toucher nos cœurs grâce à votre 

bonté et votre compréhension, et à travers vous, c’est le Visage du Christ 

qui s’est révélé. 

 

ça doit être une grande joie pour vous, les « deux Jean », de savoir que la 

relève est assurée par l’abbé Christophe, prêtre profond, dynamique, 

patient et volontaire, qui inspire une telle confiance que l’on ne peut que 

le suivre …                                                                                                                  
.                                                                                                                       B. R. et   Ph. V 


